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que l'Indépendance, plus, que d'immenses
riche.,scs, il nous a 'tonné Dieu, on se don-
nant tIui-même à nousi. A Lui tout hon-
neur et toute gloire dans loi siècles des aiè-
clos.

(Fin)
-0o

APOSTOLAT DE LA PRIÈRE
LIGUE DU CRUR DE .1àSUS

Intention générale pour mai 1889
Désign6e par Sôn ]Ëm le Cardinal Préfet do la

Propagande et berne par Sa Sainteté Léon XIII:
i LA CONVERSION< DES JdIFS.

La question juive e;st aj"urJ'hui celle
qui, du toutes lJut-ôtI'e, préoccipe daviii-
taîge, et à bon dr1Voit, qtuiconquîe a souci du
îialut des p'euples chrétiens. On a déti"nce,
avec une admnirable vigueur, la con quéte
juive, qui, particulièrement CeiI Fra.ice, seuli-blerait, prosque un fait accompli. 11e, Juifs
n'ont-ils pazi dansm leur main les trois gran-
des fortes du jour:, la Franic-Maçonn.ýrie,
l'or et lai preseiti?

A DIEu rie plaise que nouis voulions
rai nrtir le miouvemeîi.t de légitime défense
qui s'impo.4e et qui se propage de tous4 côtés.
Miais, dans ce Il c xnbat pour 'a vie," que-ls
que soienît les torts, des Juifs et le s4uprême
dang--r cju'i14 nouse font courir, m'oubligns
pas ce que demnan-Jeut, à leur égard, lit
justice et la charité.

Ore, ellaes demiat lent quo, dans cette lutte,
nou- ne nor 3 eni prenions pas àlarace motrne
des Jutifs, si odieueement ridiculisée par les
enemi-i de l'Eg.iso, les Celse et leQ Vol-
taire.

Pour nous, ' ette rare, c'est la race bénie
<le nos frères ais,és; c est elle qui nous a
donné le Sauveur JÉsus et la très tsainte
Vierge MARI[E, et no0s plut; glorieux aurêtres

Que-si les J tuif's Ont toujours; été un obsta-
cle et sont aujouî'!'h'zi uin effroyable piéril
pour le-ý societés chrétien nos, ce n' est pas
Il liai-ce qu'iils so*-t Semnite.4 et que nous
sommes Ary.. ris; " mais c'est parve que,
devenu-4 inlidèles à leur incomparable voca-
tion, et celit jusqu'au déicide, ils continuent
à transformer critnilDellement l'idée m*5-si-t-
nique, qui était leur g oire et leur raison

dee en uns rêve pert.évératit et obstiné de
domination tempore.le sur tout l'univers.

Miîne l'oublions pas. leuir prévarica.
tienfi'auraqu'umi temps. Commele montre
Corn~eille dit les Pierre(in .Bpist. ad Roin. xi),
c'est unie Iradition certaine, à laquelle ont
adhéré tour3 1wi Pères de i'fllî s et les

interprètes4, qu'il y aura un jour une con-
version on mause do la nation juive, et que
ce rot,'tur merà le BigneI d'un splendide
'ttiomp)ho du Seigneur JÉsus.

Prions donc avec une vive -affQotio n pour
ces frères égarés. ce que l'gl "otait Of-
ciellement et solen nellement. haque 'année,
lu jour du vendredi saint, faisons-le souvent
dans nos prières quotidiennus, et . -Irtot
pendant ce mois, selon l'iniention de * Sa
Sginteté Léon XIII: demiandon.î itistam,
nient au Coeur de .JÉsus "lde* faire tomber*'
lo voile qui c!ouvre ceti coeuirk aveugrles;" en
sorte que les brebis pordues d'Israël ren trant
enfin ai bercail, il n'y ilit plus qu'un seul,
troupoitu et un seul Pasteur.

PRIÈRE QUOTIDIENNE PENDANT CE MOIS
Divin Coeur de JÉ-sus je Vous offre, par ;

le Coeur immaculé de NlIAIE, les prières,
les oeuvres; et les souffrmins de cette j 'ur- ý
née, en réparation de tios offenises et à toutes
vos uttsintentions.

Je vou'; les offre, en particulier, pour la
conversion au peuisle juif, toujours r,.bcile
à lit vraie foi, afin quie ce retour des brebis
perdues d'i.raél avan~cé l'heure désirée ouù:
il n'y aura pIun qu'un seul troupeau et un k
seul PwAteur.

-o-
Dom Bosco et V. nul-De.

Dom Bosco à la fi n d.t marq 1883, séjourna
quelque temp-4 à Paris. Dà>s que la pré-
sence de ce vieux p)rêtre dans la capitale
fat coninue, elle prit les propoations d'un ý
événement.

Un soi,-, un vi"îllard à l'air pensif, au
maintien noble mais un pet. sombre et, hau-
tain, demandat, sans se nommer, à voir Dota
Bosco. On l'introduisit dans un salon d'at.'
te"ite -il atte' dit trois heures. A onze
heures, son t.'ur venu, il entrn, salu i poli-
mo nt l'h umb'e prêtre, puis il lui fit très
nettement sa profession d'incrédulité, sur-
tout aux miracletiI "Jè n'ajoute aucune foi,
lui dit-il, au,£ miracles que certains vont pro- ;
clamant."

Dorai Bosco eiter'dant ce vieillard qu'il ne ~
connai-saît pai lui déclarer qu'il nuetoyait i
pas au miracle, ne chercha pas à le con.
niaître, et il ne discuta point. 1l se con -
tenta d'enf tncer dans son aime, corme une ~
tionde, d1'uc -meut, adroitemant, une Berie

Parmi ces questionsq, il en est deux sur-
tout auxquelles le visiteur inconnu ne a'a"t -


